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E SUCRE BÉGHIN 
RCOONfUIT A M   BLAMCH*Wlt,  * M  FONTS REOULIIM 

àssiriice entre la liMie 

no.tf 

Uat*MM« qui oat 
awunaaaa faibles s^assurent, «a quoique sor- 
ti, conWa 1* WMhrttr en faisant usage de 1A 

Kdr* LoûTn Lagréa, qui a obtenu la pkis 
te récompense h CBipostiion Univexeette 

4c rtflO. Ce merveilleux inédtoaroenl qui pré- 
vient toute aggravation, calme instantané- 
ment les plus violents secte d'asthme, ca- 
tarrhe, eaeournement, toux de bronchites 
chronique* et guérit Drogresstveinent. l'no 
boite Mt expédiée contra t fr 10 adressés à 
Louis Legra*. 139, Bd Magenta, a Parie.    93 

AUTOUR DE LILLE 
RONCHIN 

Bleafaisance. — Le maire de &■ commune 
An Kuichin informe ses administras indi- 
f*nts inscrit! au Bureau de Bienfaisance 
que l'échange des cartes de bons de pain 
pour Je premier trimesire 1914 aura lieu a la 
tmirÉe le dimanche i janvier, de 9 à 10 heu- 
res du malin. 11 leur sera (ait en même temps 
une distribution extraordinaire de couvertu- 
res sur La présentation de leur cari,- de pain. 

\HM1 MIH.T - 

Aeet leat. — Mercredi à il heures, le sieur 
Henri Louteo, Agé de 83 ans, demeurant à 
La Chapelle d'AJraMDtièfyj. ouioallém- chez 
MM. Viftard, a roui une chute en portant une 
baH» J s'est fracturé une cote gauchr, ce 
qui nécessitera, d'Après M. le docteur Vail- 
lant,   un   repos d'au moins 20 |ours. 

Etal rlvH. — Naissances. — Declerrk Au- 
gusta, rue Pnrmeutier, 21 — Lepers Laure, 
fus de Gommes. «7 — Pli.1iLe.-l Noël, rue 
d'Erquinghem, cour Danjou, 8 — Dirbreu 

, Ernest, rue Jides-Lebfc*i, 121 bis — Mortier 
lutta, nie JuleeJJflbleu, 121 Me. 

Décès. — Bmhe Irène. 3 ans et demi, 
rus de TAvenir, 20 — CoHiei Angélique, 72 
ans, rus Sadi-Cnrnot. 142 — Lefe-hvre lsi- 

_dore, bi ans, chemin Vert, S — Boulanger 
Louis, 63 ans, chemin Vert, 3 — Vander- 

.vtts Charles, 76 ans, rhemin Vert, 3 —- De- 
destre/. Molle. 7 ans 11 mors, rue de? Mu- 
rets, .liaisons Brisoux, 15 — Gela.» Joseph, 
01 ans, chemin Vert. 3. 

LANNUY 

Dans le Mérite National. — MM. J. .m De- 
voa, secrétaire, et Joseph Craynest, admi- 
nistrateur de » La Lannoyetine », société S. 
A. G de gymnaMique, sont promus trtuiai- 
«Tes lie la médaille de bronïe du Mérite Na- 
-toTMil, en récompense de leurs services a 
U cause gymnique. 

BXISIELX 

j   Arrestation   d« Frédéric  Dnrrns,  30 ans, 
monteur h Hauhourdin.    pour    fraude    de 
V7 fr. 50 de cigares et cigarettes. 

TOUrTLERS 

La fièvre aphteuse s est déclarée à Touf- 
ners. Des meeuree sont prises. , 

UsfJH 
La main blesse au cours de son trn\;>'' 1 

l'usine Parent, Geneviève Detavernier, 16 
4ns, brosseuae, prendra 6 jours de repos. 

Afff—ww. — Mme Matthys, ménagère, 
• été l'objet d'une tentative répugnante de la 
part d'un individu en fuite. 

.4* vol**» I — Des malandrins ont Irrité 
le cambriolage de l'habitation de M. Renard 
et ont été mis en fuite par les appela de 
Mme Renard qui tes avait entendus. 

EUt elvuT— Décès. — Detc-ambre J.-Ble, 
83 ans, Trieu. 

LVS 

Eu soulevant un rulr a la tannerie Puiù*- 
Ift, Gustave Bossut, 29 ans. inngasinûîr. i 
contracté un lumbago traumatique. 10 jours 
de repos. 

HP.M 
Distinction honoririi|iie. ■-- M. t.-,-m Des- 

pierre, 'ad mi ni orateur fondateur de » I.» 
Gauloise » d'Hem et de ■■• .1 a Lannoyc-nne » 
ide Lannoy, est nommé lit'daire de" la mé- 
daille de bronze du Mérite National, en ré- 
compense de ses l>ons et loyaux services aux 
Ouvres d'éducation physique e* de préparu- 
tion militaire. 

.Accident. — Auguste Deemet, 45 ans, 
eharr^rtier rhe* Nutae, euHivateur, a reçu un 
violent coup de pied de cheval dans les ro- 
tes droites. 15 jours de repos, docteur Oui. 
brorrna 

DOUAI 
Las créances de la justice.   —   En vertu 

I un «lirait de jugement le condamnant n 
six mois de prison pour vol commis A Fé 

rtn, la gwwlemierts a uns en état d'attesta- 
tion, te bijoutier betga Charl» Bot, âge de 
24 ans. Bot « été écroué. 

Les produto de l'octroi. — Vjiol comment 
s'établissent la situation et comparaison des 
produits de l'octroi au 30 décembre 1913 

Année 1913. — Mois de déecrubr», 
112.398 fr. 52 ; antérieura : 920.610 fr. 59. — 
Exercice : 1.033.009 fr. IL 

Année    1912     —    Mois   de   décembre 
182.773 francs ; antérieurs : 900.579 fr.  61 
— Exercice : UB8.352 fr  M, 

,    D'où  un* diminution de 20.374 fr.  4H sur 
le mois de décembre 1912, une augmentation [ 
de 20.030 fr. 98 sur lis mois  antérieurs et] 
une augmentation de 343 fr. 50 sur l'exercice 
précédent. 

Les produits de t'i-xercioa 1912 Malsul an 
augmentation de 99.3C1 fr. 66 sur Crux de 
l'exercice 1911. 

SIN-LE-NOBLE 

NoH laïque. ~ La fêle annuelle àr \'.\r-1 

bis de Noél créée par les membres de la 
wcuun de tttt-ts>No«i As ta .S. R. C. P., eut 
liniu dans la salle, des Mtsj d\.. b malrit j^'u- 
di d'Tnier 25 décemluv  l'.ija. 

A cinfj heure*, h . tovsoi bsnfesM >\c-' 
compiignrs de leiu - BurâtdA, prémuni d"as-| 
saut lu .-iiillc d*-s (êtes et advursot les nom- 
breux jouets que tout a l'heure on va leur 
distribuer. 

De nombreux républicains avaient répon- 
du A l'app.'l du ci.tul'é i-t nu 
que Mme ri M l'I urv, diTMtSUr d, l'école 
ili' LL RW CaTnOt ; M\i. Payn, instituteur : 

élaire général du Parquet; 
.1.  Droit in,  recewur des pi«t.-s, etc. etc, 

Sur hestrade avaient pris place MM. Col 
n.ant, conseiller d'arrondissement, ■ddioint 
au n«ire, président ; Vttgniolie J.. ndîoinl 
au maire : Hmon et Foumier. eenjrtitenl 
municipaux ; Joly II, présidenl du C h. ; 
Coplo. 

Après l'exéculion de la ■< Marseillais.- ■> par1 

la musique municipale, toujours dévutiéo 
«•wix œuvres lalqm's M i ■ !n .■ > 
en terme* charmants M. Margris.ra^tiltntéur 
a Citrvin, un dévoué eonférencier, n|>jwrte- 
nant depuis très longtemps n la société et 
qui avait bien voulu venir traiter dei ant : oi 
amis un sujet si Intéressant ; a \ '■ 
étrangère *, Il remercn r^eatemetH les «•'■- 
nérenx doneleurs tpol Braient ,IH>Q voulu en- 
vo\er leur orn+' au comité pour permettre 
d'nchet*r des jouHs el <!■ s orangas, .■! rou 
plimenta   la   iiinsirjue municipale i   • m 
gracieux coiicoms 

Après qiHques Baflt* sur le Oar* 
fête. M   Oïlrnant donna In parole ii H. Mar- 
gria 

« C'est pour moi, dil \r sympathique con- 
férencrer, un plaisir et un honneui 
de prendre la paroi- dan** ) BtHe dtf fêtes 
de In Maison CnmoMat de San !■ ■Noble, de 
le faire sous les (iirpr.i^e* de la 3. R C P., 
et œ, a IVicnision du Nniq lalq-ie. r'ent-a-di- 
re d'une mnnif«*-lalion liilnu**, d'une [été de 
l'école Inique qui, chauue jour. e«t vilipi n 
dée et calomniée par des gêna u/n no»w rnn- 
naissons bien. IMÛ qui est si i* ' ■ 
l'heureuse el forte expression de M. Brfnnd. 
K la ptsTre angulaire fc l.-i RépuMiqw ". Cet 
SMoroé est imm^dialement salué d"e rrovos 
eTi*br*iisiastes. 

Oci dit.  M. Mnrgris alwinb- r.1 soi'1  '"^i1 

dsdnalÛé de la  Légtofi étrangère.   Il parle 
de l'abominable eampsgn" Hwmandi   r*in- 
lt»» p. T Aeion. lii A as wifel mH'ju-s aHii les 
jiid'riotisement <liolsi«,r«roi,ït|i rpi'im   irion 
interne tiona'o pour In Tut lé contée la 1   ■ 
vient de se formor à Leipcid, q>ie l^-; m:m 
très d> Prusse, ■a"*, Wurwwberg   Pif 
Oui ordonné d'introduire dnnti les nouveaux 
livres de rastars aosWni des extraits du li- 
\-re d-- Rosen : ■< La Diriui    -éritable ■!.■ la 
Léf{inn MlMMèfu N (MI lié diffain 
que fin gros déhuta QDt i U Beu nu Reictu '.i-' 

■ \ 

g.^jn. 
Le onnfériencier, en un ta ';ir laîi i 

passai '-' PU ssppayanj sur i< i rguments 
IrréfutaaWs, n léj fi ¥t  '    rip aux infu- 
mies   «ll"ni/iiid.-s : il   rite        bettes 
prnnon ■■'■■■  t !-i l I 
M    gl irieuae    Légkm pas   '■    i    " 
HMUI  ulora minisire il- l.i Ou n 
rér.i!   PcdoyS,   eJ  aux  nii(>l ni''"--"i-n' -   de 
l'inidiloiiT.  il a'Aerie : « le véi i: dons loul 
esta, mes n mis. eN il qua   h s  kn< m 
Inusent  retle l.é«i.,n ri qu'ils   ragent  d ■ la 
voir gn«r*ir d'année en année 

L'orateur noua faM ensuite l'h sku ie ^i'1 

la légion, il non- esquisse d'une 
Bttnutntc l'^s élémi-tits divers if bixnn qui 
H ssmpoaent : il nous in^iie » ;<mii»tilir 
par la pansée quelqiii étapes avec '■■ lé- 
irmnnnire. noua ao*jligiyan' .';r ■ fl'ui i ' ■. ■ 
plttanasque la vie dt nés derniers, )■■.-■ ap- 
i'i,iudU->'im>!iis rrénHi '.! quand. » laid" 
d'ex^mpV-s typique*, M. Marfrie prouve nue 
MrssuL en K"vvbe, au Mexique, st) Ion 
kin. à Ma'lnwwnr. nu !»■' 
Iréiiie     Sud     Saharien,  aU   Mat la 1 
s'es.!  couvertf  Ac gloire. 

F.nfln. dans MM péroraison enfl «ni 
f,'".nfér'incier   enrivie   l'auditoire ii admirer 
Osa vaillants l^ffinnrmi"": q«M bni' i 
irt;it. qui bravent les épldsnlss m 
rfui braveni la mnrl... 

Cette conclusion enlbousuaune les audi- 
teurs et M. Margris est salué lorsqu'il sa 
rassied par une longue salve d'applaudisse- 
ments. 

Lorsque ceux-ci ont prie fin, M. Grimant 
remercia au nom de tous Les auditeurs et au 
nom du comité M. Margris pour sa belle 
conféreuou sur la Légion étrangère et les 
marques de sympathie qui allèrent au dé- 
voué conférencier lui prouvèrent gué aa pa- 
rotn avait été persuasive et que loue étalent 
enchantés de l'avoir entendu. 

Puis on procéda au tirage de la tombola, 
les lot» furent reçus avec joie par les heu- 
reux gagnants, tout le mondie reout des oran- 
ges et au chocolat, « les joyeux bambins 
partirent contents et en rcmercinnt les or- 
ganisateurs. 

ANIUIE 
Comment la niuirirljulib- aaMuttvWa ap- 

plique les lots sociale* à Aiiiehe. — Notre 
pnjmJéfe répcsjau du 19 décembre truite 
tout spéairiemciii des contributions, 'i il 
comme .de^ détails nous sont d'ailleurs de- 
muuiili's p-w un graind nombre de -ontri- 
bnablas •., ntms y reviendrons. En effet. ISB 
Anieboii Lailtables etcicvéabki n merd 
[■un  l'admmiatrâtfon oottseûvists, comme a 

■ :.i\,-   en    sont 
lies inquiets. 

Ils ont m eta j'Xii'B ilemiers, allsJit d<> 
pttj-'e ta porta, Nufanl du fisi acninapagné 
d'un garde n-unnunal pour relever les va- 

drént •'■ ■ akbaWions, en 1 ne i de 
itious », l.Vigeu'l cbjaraé de 

iy travail étatl portsw de Uatsa établie» 
H pré il&bssnieol » et ffamil Us gros»* aug-, 
menlnlioiis qui sont préW 

''n  n-us  afiatne I|IH.'  ej   travail avtti|   été 
par  nu |«'4it votnit', i n detoora :,i 

aurai ta aoncoora de MM. laa pépattlteMri ! 
s. aa nouj mattons trèa vol..'.in ni h h iiis- 

poslHori ih^ onritrthuabtfs pour  la défense 
ih- leurs  Intérêts il, puisque nous s.-nunts 
sur ea p I. i ■ "- cause ■ autourd Imi de 

dont l'application dés lois sociale* 
.■.i in   rprétée i ai   ta  munfcfpol lé eoiheii- 

S'H Lui', i-n eroin l'exposa d.t ^toyeti La- 
noy, ■ aiiaiii ejnrrbsr » tat inalb«iv««x qui' 
tajri [''m la loi ponr anr di •■ : 

■    \ PMI  i-'iu^ v   il  M  Tiii . ■ ;.; ■   d 
ete .. ii (<> aoaM aea pnapt ■ i par 

in du Réi 'il ■ do 7 décembre) 
Non*, MUN |"-tivonis affirmer qir pai cet- 

le fi rnpéfature rigonrem ■. on vnll .)■ .'inb i- 
1er pur le* r M '■ i ■<■■■■ rai nudb iireux, in- 
rui abte*, " père* de fami 
enfanls ''n tus âge », donwéiliéi ■ i ■ 
n   \i-i,-lir*   ■nrbcHunl    fci   ebarité prii ' 
montnuri une on du " Mètre « pér- 
imée par M. Mille. 

Pourquoi, lia   -^ r • fus — st 
!.. iiuejti -, M.   ■ M>' :■■      ce pauvn p   ■■ 
d-' lumilie n eat-il . ..a i basdemenl soi«nt> a 
Chônltal c ■unie In loi ta prévoil 
s, f. rnm« n  .- >s pnl ml*  i"1 -,,,:'   ' 
I  . les ] lo     pi-     fmta avec 
i, .!■...-.,   ..   | :, Imuienl k 

■ I > 
N'oublM i p*i    M     ■ ■■ .i i'   \U 

m -ndirilé  es!   ". ■ toléraii a 
,|,i.. v n-. ■■■■ poui iwus pour- 
tJous lu PU I   I 

i ■ . va     BUS celui 
que i - venons de dire i ont été nigna- 

... courattl ï 

l    i 

\u\ ..râleur, RMetS.        U■■■ :."  répou- 
ae du compte fi ad i de I 

■    .ili'i in.i 
; aux c* i ' .'■;.  rt Bre ■ 

. r   ; i ■ ■ i   ■- ■ : '   i ■   ■   I '  I    ■ 
.■.,■![      |   0M     ;    '■   '     '-   ■'     li    IUH%, 

i.» ,■   , . ■  para   -. ■ ■  ■".     Mm    n 
rti        pli doit <        ;■ 

■ ■   ;,; . .'   .''....". '.j   lé    .'i'    les 
oonti i'i''''       affirmé I     en   in    tas   plus 

I    ' l !..'■''■    I '   ' ■ ■ 

i ,.     loir*. N    ■ : ;■ ■ . un ! 
■ 

m.,.- ...  I-   granc    oxuteur    rst    devet i 
unie! : : i : 

i 

votre ii ponse. 
i.   Cou 

de M mas Ouilkrtin et Henriol qui danaeroiit 
kt pas de* ■ Poupées articulées H. En soirée, 
« Don César de Batan a, drame en S actes 
do Dunianorr et d'Ennery, et « Serviou Per- 
eonnet » (10» repréaerdaaion), Cipérctte beige 
en 3 actes. 

Bureaux de U mairie. — Les bureaux de 
K mairie seront fermés le vendredi 2 jan- 
vier après-midi. 

CAMBRAI 
LHiN Ï-EN-CAMI1KES1S 

élève*. — Dimanche avait lieu a 
l'école des garçons l'assemblée générale d*> 
l'Association de* nnciens élt%i"s et de sa fi 
lia*? « Le Tir Amical n. l'n grand nombre 
de sociétaires avaient répondu h l'appel du 
di lecteur de l'école, président des deux so- 
ciétés. 

Le président fait ressortir la prospérité 
croissant" de l'Association. H souligne, en 
passant, les succès remportés par la S. A. G. 
le Tir Amical qui, malgré son Jeune âge (à 
l'nin' un air a eu rctte un ni* huit reçus au 
R. A. M. Il nrppHIe que le* cours de prépit 
râlant rwlitaire mm! ouvris tous kr*> mardis 
8e S heures a !» heures et demie ( 
Bout la dire<-linn de MM, MartsauUti Henri, 
employé, Dislaire Parasad, et (Inhet X(*<n- 
Baptisas, insfiluleurs. qui dépensent sonj 
roninter Imir lemno et leur dévouement, et 
irvite let* jeunes ssauj k autiM auaua* lent 
Osa eoiirs. 

Iprés avoir iippmn\i- l.w compter (!'• l'an- 
née, l'assemblé" adopta les résonrUona sui- 
vantes : 

1» Des nrix mensuels consiMnnt en r'iU 
di- rottauHoos papaa seront accordés aux 
ut.'iii"iu- lircura ; 

^» D»'« tannés pnehairt»5. une snnin'-- rpn- 
le à ta moiiià aea cotlsatkma asriéaa aenal 

aux    membres   appetéa nu  régi- 
in.-nl  , 

S" l'ne somme de ■'{" franc* sera i 
*m a<"haj de pgbliearlens iltuslrées el de li- 
ITC* inslrnrtmi qui   -M- ta i l.i dtape- 
sil'nn '!' l rnetnbre* du tir ; 

4° l'ne somme de |0 franes aéra e'iinlovée 
chaque année, /i l'arnal de sAte ux pour Isa 
enfants de l*t en* 

5» Rnfln i Issncsatlnn alnaerfl " ".me 
membre honoratre du Tir Amical pour une 
..   rnni'- ,!■■ :'U fcifi- 

A nasne de I-'1 réunion, «me twtféretH» fai- 
le par M \'ei-ctmin. dipentenr d'Mge ù 
l'.. nnvoia, qui ■riit pris pour anjet : Au pays 
di Mireille, n obtenu, le plus vu Bucrè*. lés 
audtt'mr* qnl ."■'■'' éermié iHigteuaeaient 
l'oml -nt'. nfi lirl onl pas inénag* Isa applau* 
dlssèmenls. 

Bonne journée pour l'idée Inique. 

AVESNES 
VIII ! Itl- \t' 

le leu. — l'n" m rule «i   Mi apuavtslHant à 
M   i eon   Fromo d  na '■' lt« 

m    i '■''■ M rendiéc h ■ 
1.: m perles sonl évaluées A !»nu fi mca, Fl- 

, . i\"i l< . par un 
Un nj-s1 P«s !iv ' sur la e ina ■ dt I iiie-ndie, 

ll\llMO\T 

Vol. — Vue somme fi;' BM friuies el » obtt- 
Motions «le 1090 rranca ont été voi 11 t  M. 
lui "u \\ runarl, a» ni d'à    urance, 7, Gran- 

, llaiilnioirt. 

\'i»l d'i'ff-ts. — An n voi" MI préjudice de 
M.  l'un!" Dourr mont, a>« chcml es !•( un 
p:. ei a'on, valeur W rranca. \."   t moi ona *" 
j orlenl sur le non '■ .1. hli r>tofre,*maqon. 

VALENC ENNES 
Le |..iir de l'An.    —    MM 

I-. président du   i: uui e d inMruc- 
.       et li   , rucur m  de ta Rêj ibl  | le, ainsi 
.....   \i.  .. .    i  ■ ■ 

vront ;• i* ii roceaséofl U" ï> 

mu   peoBomlque*,        1. ■ 
i,   ui.'i.l   •; ..n.  ■ .   ■   i ' 

j  ■ ;■ 

V"T  ' 

DUNK£F,QUE 
BOl-RBOt B6-C AMPAC.NB 

■nrsndt*. -■- ktardi soir, wera I henrea et 
ilemie, un incendie ■■ crluté dans d« d'i 
livfs moulins à l'hujle upji.'CV nuni a MM, 
.Iules et Ru ke, A Bol i - 
bourg. Le MU a pri n 'I 0 -; : ';■■ îlm 
dans les réserva rs h arc de 
temps, le nvnlin a •■!'   I Iruit. 

L'on aupi ■'■    ■;       " - aura pi 's par 
le f.ni qui est a'Iu né 1 mi le mdiiun pour li 

■   des  t' urteaux.  l." m ■   I 
dirigé par  \i.   I ucien I'- h at, 

i   . pomp ■ i mi rendus de i i 
!'■-' lieux el ont pu pies n r le* autr i mon. 
ii.ta. 

PAS-DE^ALAIS 
ARRA6 

IUM VKOV NOt Mt \ 

Coopératlvv J L'EmaneIpulrice ». — A 
l'occasion de l'inventaire qui aura lieu di- 
n.ainciio 4 janvier, lie* cooperateura sonl 
avertie qu'on ne a»>rvira aucune marchandi- 
se ce JOUI-la. 

BETHUNE 
.MOMK.M  l<\ (.OUI 11 I 

1 FuoéralUes civiles. — La* funériullts pu- 
rement    civile*    du citoyen Legrund Emile 
furent lieu mardi soir au milieu d'une gran- 
de uffluence. 

Le citoyen Deleglise Pierre retraça en ter- 
nios émus la vie de ce brave nvlitant. 

BIIXV-MONTIGNV 

Aei'ldenls du travail. — Vermeerseh Cv- 
ri!k\ lldl\, plair contuse au pied gaucho ; 
Bia Joseph, Billy, plaie contus^ cuisse droi- 
te ; Detmnce NiipôitVni, Billy, conlusions a 
la cuisse droite ; Lip|>cns Churles, Rouvroy, 
contusion au pii"d gituehe ; l»otier Domini- 
que, Billy, plaie conluse au bras droit.    . 

Vol. — La nommée Jeunne l'once u porlé 
plainte conliv sa ivinpngne X... en l'accu- 
aant d.' lui nvoir vola une montre. La o-n- 
dann.Tie enquête 

Vols. — Mine Jeanne Ponce, motiagère, 
rue l'auteur, s'esl plainte a Ut gendann.Tic 
qu'or-, lui avail volé une montre eccnoêtio* 
dan» sa cuisine. Mie aocuse du méfoit ine 
famata qui vint dure che;, elt" le ménoge. 

— M. CamiUe IV Sehuymez, 4!) ans. qui 
tr.auillc é la ceitslruetion des aonveUea DÛQ- 
les, a censlaté In duqMritiaji d> siti oui ils 
en même lemns qui" la tuile dtut ïamurade 
de chantiiT 

LEN8 
Caisse dXpargne — Voici 1 ariélé des 

comptai BU 31 .Icombre 1913 do ki Caisse 
d l:|i'UL[ii' de  I ' ns 

Au ter jauvirr. le mmibre de compte» ou- 
verts s'éleA'iut a 10.9*1 fr. 

Il en n é!é Otrrsfl jiei.'lmt l'année assjf 
Mi-'-if-ini-iits et hmnBlsrw. I.W fr. — Enwm- 
blc : 18.830 fr. 

Il mu été soldé ; 
Pour renibotmi"menlfl, Iran^ferls. Ma> 

na-ot.s cl pn's.-nplion centeumre, 080 li- 
vrons. 

Nombre de livrets axlaiani h ui Cnifl**» 
d'Epargne de Lan* au ,'fl décembre : ttlaO, 
en angmentntion sur l'année tSlf de 1170. 

1^' BOanJara Ag \ersementfl en espères, 
transferts, recette*, arréruswa de ranaas, 
■'est éte\'é pendant rannée lilSl M.080opé- 
rai an* pour une .sorniii" <|C I.477.MI t'1   ('•»>. 

le* renilMini-M'in'iifs en aaaèeaB, lirane- 
fei'U. paieenent* ^nefassa de reuies ai ara» 
ci-iptam krenlenaire uni aorte anr 1.MH nad> 
ranona pow orne anm ds 1 M.&n* fi: ?s 

Au 31 déeasabrft, lew.lde d0 A 18.150 dépo- 
aans, s'élève a la somme de fi.73*1001 fr   18. 

I Caisse iTBnargna se Lena paasède 't ■ 
Kiai-ursHir* à lirii-iv, ISullv. Carvb*. hWBéo- 
L'ééHnj <■( Lié\ in. 

i. ntéréi .servi ,-nix ibinnainti sai à* 3 ".. 
LatCutsM Cantrsls fisieliojuie haw Un ili- 

manebea et ivndrsdM, de 8 baurea el tlei 
à II heure*. 

le piH-lenionnale esi dlsnnrii. — Cjté 
! • i ae N' R di's Manna oeLerav u,, porte- 

'■■ nti ■'.,.,! 9Q franru n M* pri* \ 
Mme Kmtté PesmeUe, Ron petwlonowlre, 
Bdonard Van Rseb n ans S(. reennnui ron* 
aérée du vol puis il 1.- n\n. Proe.^s-verbal n 
été rédiffe &  sa - harajr 

1MI M MINTS 

i-itri' MajMssji, — i>s aundariusi Proat* 
v.-nr K-i Lavalara"   ai lauenr" swna la a ro- 
mune,  ei.i-.n-i|   tii   Algérien  qui  onui"iit 

utielqu' Inrnps, contre bii par le Tribunal 
à- Bs*iksaaa>*ur-Mar, pour rébeuion et eu- 
truges aux aa%vils. 

YauiihiHiilaue. _ jA g>ndarnu-rie d'An, 
unes a mis en état d'arrestation le nommé 
Albert Ylne, mou«se et inaerft nla^itim'■, 
ôgé de 17 ans, IK- â Saint-MaHin-de-Ké (Cn'a> 
ri-nle-lfiférieure]. (ie jeune homme, orpbî- 
lui d.- père el de mère, voyageait de droiU» 
el à gauche depids quelque U-mj». 

Après avoir quille une tante eties biquet, 
ile il habitait éornièiemiTit, il était venu ds 

lhiiiKeique ft 
sou vaillant. 

! Se trouvanil en étai d» vagabondage il ft 
été, par ordre du parquet, orrélé <-t é>roud 
prcA'isoiremefit a là prison ae lu rue TavtaL 

BOULOGNE 
CALAIS 

lletardi-* par  la tempêté.  —  Lui. roi da  , 
Portugal, sa mèr' H sa n-mine, qui devaient | 
prendre le paquebot b. Douvres pour rentrer 
en Kr:uwie, durent, hier, i"«ler en Angtalar- 
ne en raison de hi UMiijiéte ile neige ûui sé- 
\Tteuit sur le détruit 11* autàt BJIIV.V a*> 
k-urdliui à bord du paquel«t ■■ Panda te 
lais » et sont partis ansaatot pour Piu'î*. 

La neiuc cause une étante grave. — Mardi, 
vers dix houia* un homme aa| kortibé boa» 
artrard Jiiequurd, en fnoe k Crédit LyuanaJ* 
Lkflis BU < liule il se bta*M à la léte. Treit 
porté à l'hôpital, il kOamba dans le coma « 
IIUT-'I-HII matin il n'avait JM» oncore.repris 
connaissance. 

Son étui iwt #aa plus gia%•*■«. 
C'est un nommé Dumonl Qoddnrisr, i m- 

ployé, 12, rue de Cambronne. 
In bain froid. — M. Imbrrl Sé#aaaL 'M 

âme, inenuisi^", est tombe à l'iwu <ii lon- 
geant li Banal de Quitus, près du pont Kui- 
d herbe. 

L'n marinier, M, Léon Ilernxmt, 29 on*, 
Baauaasr, et an femme, jrlènml deta «.i/f<'« 
au u.enuisior «t purviiireurt à le rumeriîr d 
bord de leur pénw*»e. . 

M. lmbert on firt quille pour un bam froid, 

t»nselt miinlelpnl. — l.e CoTMeil s'ost réu^?3 
ni, hier, pour UTnkner l'oittr; du joiu- qui 
n*«v*tl pu être liquidé «u une séonee. La 
séance fut aSSSl nwiuunnilée ou Vi4e de* 
il osntanaa a*litionnels pn>p«i*és I»* l"d- 
rnlnistration pour lna**T*janoa <!«• r^sour- 
ew. 

Pissaqe d'un mbiKlre anglais. — M. Sa- 
muri, rnlttiatrt des postes irAiait«ib»Tia. i-i* 
passé par tJibus vaasjal du Pairis H ren- 
Ironl à'i.-mdrm. 

Il s'est  mibarqué à 13 heiucs 32. 

i i 

\ ,' : 
I..I1. 
.,|,i: 

■ 

I.   Ihéflln 
ai, i .e 

i  .; livré un   d. H  ■ 
\ *   litre    de l«n*i'l  *i  de h i d *T0 

! ..    pu 
lils, 

vtan*b' 
de, 

i 
l-i,   illon. I ;       '    ■ i! sern ouvert f*our 
| ,i ■        !■   '   ■ 

N ur 
i.     ;    *onl    " A --  :> l'Ile .1 ib  \'ïll- 

.1     i-!i.".    MM. !..   . ■ i ,   rue   du 
Quesnoj   - Ginl '    I lir t. . Btui * 

'fleftln.        leudi  i-i   pnnvîer,  à  l'occe- 
- on -tu lônr de I' ^n, di nx  (trandes KIUY- 

l > :      .      ■  opé- 
rette en 1 actes, d'Audran, avec le cur<"uura 

TEMPS FROIDS ET HUMIDES 
adopte» comme ap ritif le.- 

3ANYUU3-YaiLI.ES 
QU MOU  M« 

et vo'is en ressdaSirsti  «ta 
loniq'ii e. r-fi. inU 

C'EST L'APERITIF D'HIVER 

recommandé par I1 Corps Médical 
dti\ Honni.'■■-. h.iine- H BnJ m ■ 
r CM    N • il       ▼« t.i 

cl exige* (cliquette BANYUTS TRILLES 
nir Ui bouteille avec k ni.it 

QUINQUINA 
no.8 

ebi '■ !■■ ^ •• N   lien  -'ii-   i1-- -u ■ f.i, par lui 
■ i -l    -.- dV ■ néer au ea- 

ni     ■'-■,'■ II. ,.   -   ■ .-.i n>nd i ■  ■ ■]■ place,  ils 
qu   -"-i     H'" ■ ■   bon  \t< b..a- d, 

■■!■■■'     du cal      ,; 'i .   i Mail du srwasnsla, \ 
A      i   i ■' -r - r. s-*\ avaH mep.i-1 

,,   ',■■..!■    ■■■>■   '■ u ■ .1 un   ont «u  H   | ta 
Mlle Mériaun  H   Ch W  II dne ava ont  i H 
blesa .- 'IUN ntatn* m veadafri  ta nVanxiner 

■r    i     gendanne*. Au  ei ara de 
l-nqn.l , pendhra (m'ai llrdeirooànlent, i" 
DniU de ta nhute d'un mal au, ô* 

rit. M. P ■   reti ■HH.I, il 11 
■ n  Seiamlt» iu-  .Mi   fol   ea 

1 ■ :     ■ 

•rm  .' m ■■"' ■ UVM I 'lut il aurait sans 
demie [-ii ma !   i   n+n eux s'il n'étnl) lambé. 

C ;<!■:! al Sah'mkoUT sonl arréféa, 

aA<*i'T-0R>tn 
I n aaawaaai Baéasb] de la neige. — Dans 

h journée de ma di. M. ta ruré ib' Umgur- 
M    - I ■      '!'■'■' ' le, h raque m?* 

i     !■  i rut loi! et tomba. Dans 
an ehiàli "I •(   fi-..*tn:," !.. [Signet et eu! le 

■i-\.'('ifiii rentusicH 
Tl in-!»   i'   ■'' 1^ pli.iiin ' H   î.i'fi'hvre,  il y 

! ■ ■    ■ ■ r- 

Alltll 'S 

Arrestiilion (.nur  nmlrainlc par (•«, 
!..   non - ' hua le* Léon U'Hèvre   du Un ni. 
Agé de L'7 ana, courtier en beatlatu I M.ir 
quisi virnl dètne «r •'■ ■■ .i Arque* et mis 
dum l'obligation de purge*' anr contrainte 
par corps *n raiaon de non p.i'.-ni*ml d^j 
Ira s il m T i^indaniiwits*!  pmnonrée, il y  • 

CIRQUE 

ChariPS Couronna 
JKL1D1  1" JANVIKn   (li'ur do Nouvel ; 

3li, ZWT-vTi2VJÉJS7 il 
VENDHEIU 2 JA.NV1KH à 8 h.  il" 

SOIRÉE 
de 

GAi n 
m b wéno* u.   M Lsuaaa a* pesoir* ite* 

lintfnainWw do Nord 

Tous 1rs jours de 9 a 7 Mufi 

Vsite des Animaux 
dans l'exliibitkin spéeuile tuff ta Place de ki 

11,-pul.lique 91 

PHliE Cû'nîiOaDi'.n 
DROIT USUEL 

h,,  M .'.'H" |slui' entrer.,i,', <.dt 
ouvartf i11'11 reudre apseialaingni  - rvaM a 
ceux'qui f-1   U"UVL>IIL avoir  be*H'iu   de  oitt- 
seus no matief* de drucl aasaj ; 
PMIVMM Hituer duiB  Isa UéliwLs que vous 
H-IUK Uc'ii.iin.uv..'Nous vous dirons dune fa- 
çon géiMsi'iile : 1* Vue l«yii-f!.ilion,(li ui-iie- 
ciiu. :-,<' prépara surtout \u» d- u-.is.ui J-T- 
sonud de,- candidats qui i>euvenl recevuar, 
danu in.ir I,.I-.I,U' da Bsédeoma, aTaîuss ren- 
•eigneiunnls ï" Qo'H n*j a paa ^' ri-gle 
nii.ii.y ,i u.iii'e pnjiiaasaanrii au i" njatanâa 
i] i-- '.  ■ .    .i i..   in.iaj.n-/  ; H* Pour I;i coinpu- 
arttoa il.-. aamariaii dsa villes, voyei mi an- 
irualra itiiliUiue ; i" La W'ugimi étnagéf* est 
inirnr lana la essopagne   du   Mrmic, 
nui. m«us ne pouvons vous indwpiei aaaanl 
a élé ann action a^octobre a decembra ISJI2; 
5° Lu ttiinan d<- >a croix de .la l>Vgn«i d'iurti- 
naur esl eflectiiee par un nmidjia de l'or- 

ii.' j-ir ki Cbanoeueris, quant au 
cén "i outl, ii ili'iueure faeuflatif , 6» Noua 
na pouvons voua dot raurjaa hôpilaux da 
oaanpagne ta* dstaila que voBs nous demao- 
iliv. 

C. /'. à U. — Voua avez dû recevoir satis- 
! "-'i-.u. ..ir non., avon-s reitiie au journal la 
■apoaaa qui voaa Unix datUnéa, 

MAI i KL D. 

Feuilleton du 1* Janvier 

ins d'Alsace 
par Paul BERTNaY 

Errant dans les bois ave aea franos-ti- 
■teurs... Jamais Cette le Lire n'allait lui par- 
venir. Elle serait aussitôt interceptée pur 
lai rVuaaâona... Et, poursuivant sa pensée : 

— Tant qu'on ae battra, c'est ■mposaable 
d'arriver jusqu'à lui. 

— Maison nés* bat ptua... 
— Las Allemands sont partis T... 
— Ah I non ; cela, pas encore. Mais enfin 

Armartiee a été «igné. 
— Alors c'est au noaarra qu'il faut écrire 

août de «rite 
— Quai notaire f 
— M  Luti, é Astiurch 
— Due mut-if lui dire T 
— Il faut lot rernetanp la l*re pour Jean- 

Frai, parce que la maison est nrnlèe Jearv 
Paul ast franc-trraur. Ces! M. I.utz qui seu- 
■• H) oaunix le retrouver n w. onnnnrt bien 
law de la suoc«stan de loncss Fr**.... 
Oh I le* petites seront très riebea... George* 

C'aaaH «a ftè*re qui reverarM st, avec eua, 
rauuutiéies»» et ls déar;.... La Massée sagt- 

ss fatiguait pour   ezpHquer 
chimère* de son oer- 

a aaaaaat  maint—m ' dans son hallurV 
" *n masure di bois des Sehire •    l< 

», l'onrée Friti et GredeJ a 
au trois   osas* anJants, 

dont, au milieu û n*   inc<.i|]ij-| 
rentes, l'idée ll«e persislod toujours. 

— Il (nul 1 end"riinr. p ms« : -imliu' ini It 
re. 

Elle donna a Calheririb une cuilli i 
potion opi.icèc  et aasu)*a   doaeean 
front que la so-w r*sjssj aea 
1er. 

Puis, lenlPdvid. par la fral'li- ;: 
moins blnnciiP",pat le murmure ., 
en voix profond», rHens^mpl la pauvre ina- 
hads  et l'envoya, use  Wi ej e    dan- : 
pays des réve«. dans U payi du calm ■ et .1" 
l'iHibti. 

Alors, se rclevanl sans bruit ; 
— Maintenant, il faut é>rlpe...   S 

ri T Ces! rhanceuv : t.- plus simple e«t, enj 
effet, de s'adresser au nataare. CeM lui 
qu'on trouvera le plus nisémcnl, c'est lui 
qui nous répordrn le plus vite. 

Et,   allant a   une pitge laMa oti  Us   doc- 
teiir rédigeait ses oêdonnanei-i,    '!!■■ Ir.n.a 
*es lignes suivantes  : 

» MonsM'r, 

H J'ai, depuis trois aenwmea, 
ambulance .une femme qu'on s   rnpjortée, 
dangereusement blessée,  du chaimi de  ba-l 
taille d'Héricourt 

.i C'est aujourd'hui seulement qu lie a pu ' 
nous dire son nom. KDe *•> nomme Mme 
Jean-Paié Klèber. Son mari est maître de 
scierie A Chénrbourg. Il parait que vww le 
connu is*e*. 

« Isa pauvre blessée nfnrnv mu c'est 
vous quf pourret te phw raiiid^meoi donner 
rie se» nouvelles a «on mari 

« Etle-méme «et dans m* Impatience fé- 
brile d'apprendre ce que eml éevenus tous 
ceux qui lui sorH cher*. 

i' Avant longtemps encore elle sers inca- 
pable de quitter fambulanc^ : s* Meneurs 
était si grave oue tout d'abord nous déaesDé- 

llom de :.■     i nmr. M i      Dieu nu n i ! -lli- 
Climnii tl*'-    a   JiP.-i'    'i':i," 
i» i-in-1 noavi Ile* nue vaut i oui rex lui [ait* 
riiv..\i i,    - in« .iv  encore. Ut iiréai P" ■   da 
quelqu i... daa aie*        qui 
Mretnent s. 

i- J'ai h ■ rôti ■■ n"-- 
:...i..- i ' b vous an remercie u ...... 
ma Uaaaée et naur moi. H 

RH> aajjua, doni 
de  l.i  «firolié*-.- c1, |.   s-.ii'   inéiiv.-, sa lettre 
pai l.l pour  \l!!.in:li. 

I»"   U - qu   lq U s ;      |   * eon,mm le   tioV 
(' 1 M ■ ■ ■ r 11   ivial>li>> i1 de 1 Ksi. 

,.. . :   dé] ■■.    !■   ; 
' ■    ■! i   I   i "ou 

i' Ha n'i'taii  plufl  un    in- 
■ i Incendie H de, pil- 

1:IL'.    \\ani Iroul f8aV*s M pr** lard, on au- 
raH   de*   nouvelle*. 

.in.. u- iassataaain, inraauatnihe- 
rini fui en Mat d* nadendre, Hâte d. Mo- 
ranasf lui Maprhfaa laajswjaiasjlt. 

Le noftsut na\ait paa trouvé |j4ua mati- - 
permis qu'on lui laissai dire quelques mots. 

ûl  g an 
.pie  mm  anxieuse  impiilirn'i    ;  — 

. . amant  data 
eus pourrait peut-être le* ravoir, l'.-inenail 
a In calmer un peu. 

F.' pub,  silencieuse dans son lit, eJle es- 
vaineinenl — de reennati- 

luêi   leffn, abat  aveatare qui la faisait as 
telrraiver la. «i loin, si wute, ai perdue, — 
ineonniM», entourée d'inconnus. 

Crtte bonne et belle créature- au'saa 
voyad toul le Jour penchée au chevet de 
.p" l-pi un de se* f»imiia)ïa«nis de souffrarice, 
ail" ne savait paa même sous quel nom la 
Pin-rcter..  Ta* nuiadai couchés en  lon- 

gu* ligne, efle n'avait pas anaara pu dislin-' 
; ■      : -uni trads. 

I ■ naine .si, en 'oumnnt oéniHeroenl 
la l<    ,   i     ■      ■ ' vail dans la bwnchvar de 
i I •■ ■'.  ton plus prnaaa MM- 
JIU. 

Pauvn ■arçon ! QuH .-I -.I pale B! Rinad- 
fen ! 

Q.II-H.S n- Bée* i" ,! -: eernaa*n1 aea yeux, 
ses poii1. rv* j    ■ m   '     OoflUQ* 5on rvt, 

.  ant   , faisait I eaa agoni-' 
:   non N   ni:nn ' 

II ■.lait pouflant j«in»   t!  avaM sonrtaat 
.m. d'un' te^r ' 

cral'.im . 
s. 'm/on afrllée,  qui repo-nil [►arfois sur 

le desp de Ml   Maticbe .avaM In Maasujav- 
pance Cane rnaéa a> rire : el on devtnatl 
batn que lotatme e II    moujtscaa, tombant 

d    l.i  boucha  faarVMa se relevait 
surtant h la vit et a la Jou- 

in-    ■   re  vtaa**t,  si  régulier enenre dans 
t..'■.,.-.n. ... v : ■" I .Ti- 

aément plaire el éhanner. 
M .     | celte heure 1... 
Lorsque l" médecin était v- a* r a 

. ment ipi..l;.li.'ii ! . .Lorsque i atb*> 
rinc avait vu. épouvanté*, ontu  i I 
ae, eetle ploie uni «vnit fa't de   ce   jeune 
corps une bouillie snnguinolenle !.. l'n mo- 
m«n1.'*le a'étail iwi>.liéi> i>|le-méuv,rlle avait 
oublié son mnri et s*» enfants, pour prendre 

■ ta p'ii.'- <■■■ maihr a* i' 
nnngiie et sans regard 

Rt puis la Journée avait passé ,lonmie. an- 
|pnlssée ^m* le «otr, le ÉaWr. et la fièvre l'a- 
Trnerrt emportée à asamau dune le pays de* 
cauchemar* bnllueinés. VA le sommeil pt- 
sant a'AMt enfin abattu sur afle... 

Le lendemain, ea effet, pendant qu» Ca- 

therine sommeillait eneore- Mme de Moiau- 
cay reçut la résunat dw uetuira dAMunc*. 

Su* ouvrit avec ampruMemeni la laltm de 
M. Lut*. .Mais des las pieiinei»-Ji litajB** Uns 
Burpria* déasMa coalracla aou visage.. 

Voiei ce qu'elle lisait  : 

i   Madame, 

lantiapet pat miracle é cet ouragan à,- fer e* 
d" lu. |. t rentrer sous l<a^ ci rebn--i««ei 
chemin pou ptévenùr M Jean-Paul Klébar, 
(;i|.il.. ...   g.*  francs-tireurs de Chfrieljourg, 
da   ."i   diMiioureaaa mlnsluajlia 

<   La nanwtt* d'un nouvtmu malheur l'at- 
taudall (i ■ on retour. 

l..   i art  "■ du jour où, très prudam 
Banal M Klébef avail essayé de fini" ipiiV 
ter le paye l aa kaasas eJ t se» enfunis, i) 
était    aurai al ut aapturd    lui in.'ini- psj un 

. iv'i réaaaM a voire honorée du 10 coii- 
rHJil, fa suas dana la fdBuaal nécessité 4s 
vous faire pari d«« tembias événements qui 
se siiil paaaéa ici depuis le 17 janvier. » 

Mn M Catharina Uahar, qm séutit réfu- 
|iée nvi 0 H ua-i t i l s"- aanaasai 'ions une 
petit* tiiélajru' ulude nu fond il'uii l>ois as> 
pelé le bots da* Schlittes et upparienanl au 
loïKm germain de eon malt, M. Guillaume 
lloHnn. qmtlo I* 17, cette méasinc at .-ur 
l'invitation de sou mari, accompagnée de M. 
lioliem et de la femme de ce dernier, partit 
,,\.. aaa aatauta at ari more, Mme Gredel 
Morer, pour s l'hagner du théâtre de L* guer- 
re et se réfugier du rôle de MonlbéPand. 

« Par mallieiir. M. Guillaume Hollein, de 
qui jt- Hsna le récit de ces farts, ne parvint 
pas a  Imnelur les lignes ennemies. 

i. I.e» fugrtt(.s himbérent au milieu du ter- 
rible emg«g'*merrt de ce jour néfaste ; ds er- 
rèrent, repousses |mr la fusillade, jusqu'aux 
tiivirun* d'Hérieourl ; et 16 M. Guillaume 
Hollein m'a <léja, depuis plusirura semaines, 
affirmé qu'il vit, de «es yeux, Mme Kléber 
renversée pe-r l'explosion d'un obus qui, 
sans nul doute, frappa aussi les deux pau- 

I VTI . peûies frile* qu'elle tenait dans se* 
I bras. 

« le. sort de son troisième enfant, qu'em- 
portait Mme Qr*d*l Mnaar. ne hit sans dou- 
u> paa mefllsur car, depuis e* moment, — 
il y a tiierrtôt un nv.ie, -   on na plus eu ei- 
gne de vie, ni de cette rieille dama, ni du      " "î*1-.   M-'«   Kleber, par 
patH enfant. |P" « "".rhina t  iinnaslÉ» 

Vous aaves, madame avec queÛs ri- 
gueur nos engrenai traitaient les fmnos-U- 
renrs qui liMiibiieirt en leur pouvoir. 

» M. Klél>er, par l'énergir de sa résistance, 
avait, plus que tout autre, exaspéré les at- 
Batara alli-m.inds Aussi, b' |S janvier, le 
lendemain du combat d'Hérionn-t "t 'U- (# 
anaparWea de Mm- Kléber, àv >si naari et 
de ses enfanls,  cebii que dans toul le   paya 

cettnalaaail   sous le nom du eapHaine 
Jean-I*ml    M*Jt-fl    jugé  somnutireinant  «t 
passé par les nnnes. 

j* voua raconlf les fails, madame, let'j 
il    .'.ni arrivés ; el leur conséquence e *t 

aussi désastreuse pour les intérêts de. M ma 
pTJébar que lerrfaaa  pour aea affection-j d* 
famille. 

.. M Jean-Pniri Kléber, dont la maie^j,, g^c 
cnRée  et   brûlée par W  Prissions   n'exista 
rtus et dord, par conxéquenl, la ',k>rissaraja 
niliisirie art anéantie du même coup, était 

cependanl a la veille de deven1 r- tn* riche 
" Il venait d'hériter, par tw.tamerit, d'una . 

immense fortune a lui légtp^ par un oncJJa 
paternel   dont, avec   son mu8in GuBtauma j 
Holtein, U était la sr^il parent au degré s 
cessible. 

« Mais   Vtm   Kléber. par contre, ttevall 1 

* A    c*    morrrnrt. M. OuHIaume Hnlteta ' ?A rulneaV. 


